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CRÉATION ARTISTIQUE ET « FOLIE » 

  Elsa Ghossoub 

« Nul n’a jamais écrit ou peint, sculpté, modelé, construit, inventé  
que pour sortir, en fait, de l’enfer22». 

Antonin Artaud 
 

INTRODUCTION     

Le problème du rapport entre la création artistique et la « folie » n’est certes 
pas nouveau. Platon l’a déjà abordé ; il distingue entre « manie divine », 
désignée comme productive, et manie mauvaise résultante de corps et 
d’âmes malade23. De même, Aristote s’est interrogé sur la raison pour 
laquelle certains hommes d’exception en art, philosophie, lettres sont 
mélancoliques. N’a-t-il pas dit expressis verbis : « Il n'y a point de génie sans un 
grain de folie » 24 ? Cette relation entre ces deux entités a été reprise par des 
poètes, penseurs et philosophes tels que Shakespeare ou Pascal qui souffrait 
d’hallucination visuelle25. 

      La liste de philosophes et d’artistes notoires qui ont souffert de 
pathologies psychiques est très longue. Chez les philosophes, nous citons 
Socrate qui passait par des épisodes psychotiques tels l’hallucination de l’ouïe26, 
Nietzsche qui souffrait de la décompensation causée par la syphilis ou 
l’hérédité. Chez les hommes de lettres, Artaud était schizophrène, Alfred de 

 
22 Antonin ARTAUD, Œuvres complètes, Van Gogh le suicidé de la société, tome XIII, 

Paris, Gallimard, 1957, pp. 38 et 181. 
23  Pour en savoir plus, voir les discours de Socrate dans Phèdre de Platon. 
24 ARISTOTE, Extrait de Poétique, Paris, Les Belles Lettres, 1990. Diderot lui emprunte 

cette phrase dans son livre Le neveu de rameau. Cf.  Denis DIDEROT, Le neveu de 
rameau, Dialogue, ouvrage posthume inédits, vol. 2, Paris, Delaunay, 1821, p. 19. [En 
ligne] http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k1231405/f28.image.r= 
%20diderot%20denis.langFR (consulté le 15-2-2015) 

25 M. D. GRMEK, « Histoire des recherches sur les relations entre le génie et la 
maladie », Revue d'histoire des sciences et de leurs applications, tome 15, n°1, Paris, 
Puf, 1962 pp. 51-68. [En ligne] http://www.persee.fr/doc/rhs_0048-
7996_1962_num_15_1_4407 (consulté le 15-6-2015) 

26 Ces hallucinations, connues sous le nom du « démon de Socrate », reçoivent une 
interprétation religieuse chez Nietzsche dans Le Crépuscule des idoles. Le problème de 
Socrate. 
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16                                                                                                    Elsa Ghossoub  

Musset était alcoolique et manifestait des troubles bipolaires et Baudelaire 
avait une addiction à l’opium. Chez les musiciens Beethoven était dépressif, 
Chopin soufrait d’hallucination27 et Mozart avait une tendance 
cyclothymique. Chez les artistes plasticiens la mélancolie noble28 a touché 
Léonard de Vinci, Michel-Ange, Giorgione ou le Titien29, Gauguin, quant à lui, 
est connu pour ses penchants suicidaires, Van Gogh est touché par la 
névropathie30, Camille Claudel par la paranoïa, Munch par la crainte, Modigliani 
par la mélancolie et la liste se prolonge.  

Ainsi, à un certain moment de leur vie, génie et folie se sont frôlés ; la 
création « se mêle alors à la mélancolie, à la manie, au délire… »31. Quand ces 
maladies se développent, elles peuvent détruire la carrière du sujet. Le 
compositeur français Maurice Ravel représente le meilleur exemple. Atteint 
d'une maladie neurologique, il ne pouvait plus écrire ; il construit alors tout 
un opéra qui restera enfermé dans sa tête.32   

     Cet article s’intéresse aux artistes peintres chevronnés qui ont été atteints 
de troubles psychotiques. D’abord, nous prenons en considération leur 
production qui a subi les conséquences de la maladie. Ensuite, nous nous 
intéresserons à ceux qui ont représenté la folie dans leurs œuvres. Ce travail vise à 
comprendre comment les artistes bousculent les bornes qu’imposent l’anormal, la 
folie ou l’inhabituel, pour parvenir à un geste créateur.  

 
 

27 Les dernières recherches montrent que Chopin souffrait probablement d’une épilepsie 
du lobe temporal. 

28 Voir à ce sujet, André GUYAUX, Bertrand MARCHAL, « Les fleurs du mal », 
Colloque de la Sorbonne Paris, Presses Paris Sorbonne, 2003, p.248. 

29 D’après Michel Foucault, la folie est « liée obstinément, à toutes les expériences 
majeures de l’art de la Renaissance ». Cf. Michel FOUCAULT, Histoire de la folie à 
l’âge classique, Paris, Gallimard, 1972, p.18.  

30 Les dernières études supposent que Van Gogh souffrait probablement d’une épilepsie 
du lobe temporal. D’ailleurs, il avait mentionné dans une lettre à son frère que le 
médecin soupçonnait une épilepsie. Cf. Pierre LEMARQUIS, Portrait du cerveau en 
artiste, Paris, Odile Jacob, 2012, p.16.   

31 Philippe BRENOT, Le génie et la folie, en peinture, musique, littérature, Paris, Odile 
Jacob, 2007, p. 254.  

32 Erik BAECK, « La maladie neurologique de Maurice Ravel », Histoire des sciences 
médicales - Tome XXXII - № 2, p. 123-128, 1998. Cf. 
http://www.biusante.parisdescartes.fr/sfhm/hsm/HSMx1998x032x002/HSMx1998x03
2x002x0123.pdf (consulté le 15-6-2016) 
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     Relations et oppositions entre génie artistique et « folie » 

      Dans un premier temps, nous pouvons nous demander si les maladies 
mentales sont génératrices de création artistique ou, au contraire, elles sont 
un obstacle à la création. Est-ce que l’artiste passe obligatoirement par la 
« folie » ou la dépression ?  Les créatifs sont-ils forcément atteints de 
troubles mentaux ? La folie est-elle créatrice ? Est-il vrai que la création 
cherche toujours sa source dans le mal-être et la peine interne ? Pourquoi 
l’artiste s’intéresse-t-il à représenter le monde des aliénés ? Pour essayer de 
répondre à ces questions faut-il d’abord distinguer entre la « folie productive 
» du génie et la pathologie de la folie, autrement-dit tenter de définir ce 
qu’est le « génie artistique » et ce qu’est la « folie » ?  

Le génie artistique  

      Le génie est une attitude compliquée dont aucune explication adéquate 
n’a encore été accordée. « De génie se dit d’un travail inspiré par la propre 
invention de l’auteur »33. La qualité de génie se donne, principalement, à des 
esprits supérieurs qui sont capables de « créer, d'inventer, d'entreprendre des 
choses extraordinaires etc. »34 .Génie est synonyme de créateur, de géant, 
savant, esprit, artiste, inventeur, innovateur.35 Le génie est une personne non 
ordinaire à caractère propre et distinctif, avec une aptitude particulièrement 
talentueuse, capable de créer des choses singulières et pionnières.36 Le génie 
est une « aptitude spéciale dépassant la mesure commune soit dans les lettres 
et les beaux-arts, soit dans les sciences et la philosophie »37, voire dans la 
guerre ou la politique etc. 

     Selon Aristote, la créativité est une aptitude vers la différence. « On n’est 
vigoureusement soi-même et créateur qu’en tant qu’autre, qu’en se laissant 

 
33 « Génie », définition dans le dictionnaire Littré. [En ligne] 

http://www.littre.org/definition/g%C3%A9nie (consulté le 5/11/2015) 
34 Dictionnaire des dictionnaires ou Vocabulaire universel et complet de la langue 

française : G-Z, Sociétés de Paris, Londres et Bruxelles, Bruxelles, 1837, p.53. [En 
ligne] 
https://play.google.com/books/reader?id=dKVHAQAAMAAJ&printsec=frontcover&o
utput=reader&hl=en&pg=GBS.PA3 (consulté le 5/11/2015). 

35 Cet article s’intéresse seulement au génie créateur ; il exclut le démon, le djinn… 
36 Op.cit., « génie », définition dans le dictionnaire Littré. 
37 Idem.  
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18                                                                                                    Elsa Ghossoub  

devenir autre»38. Le poète et essayiste Yves Bonnefoy considère que le génie 
est un état de conscience qui n’est pas un don. Il est un questionnement 
caractérisé par la volonté courageuse de refuser l’aporie, et cela dans des 
actions et dans des œuvres.39 Certains considèrent que dans tout génie, il 
existe deux choses : ce que l’artiste doit à lui-même tel que le don ou la 
patience et ce qu’il doit à son environnement. Il est établi que chaque temps 
comporte un caractère spécial de génie : les génies militaires dans les 
périodes de résistances des masses populaires ; les génies politiques dans les 
temps de changements et mutations, les génies religieux dans les phases de 
déclin et de confusion sociales ; les génies artistiques, littéraires et 
scientifiques dans les époques de prospérité et de plénitude.40 Plus la société 
est productive, plus le génie est effervescent : c'est une relation de 
dépendance voire de "contagion".  

Nous considérons que, le génie créateur est un état de conscience reçu du 
« Créateur » et approfondi et développé par la volonté courageuse de son 
acquéreur. Le génie créateur cherche à réaliser un rêve, défend une idée, une 
conviction ou un projet. Il défie tout une société à travers des actions telles 
des œuvres scientifiques, artistiques ou littéraires, qui peuvent bel et bien être 
refusées et même réfutées. Le génie est celui qui porte en lui cette obstination 
qui ressemble à celle du prophète. Aussi, un talent sans génie n'aboutit pas et 
vice versa; ils se complètent. « Le génie ne sait pas lui-même comment les idées 
naissent en lui et il ne sait même pas quand et comment il va procéder »41. 
Effectivement, la véritable création naît dans l’incompréhensible. Mais, rien ne 
vient de nulle part, tout à une origine, tout prend naissance des conséquences 
d’une recherche qui requiert une extrême concentration et une détermination 
mentale et intellectuelle.  

 

La folie 

     Les dictionnaires définissent la « folie » comme un dérèglement mental, 
une démence, un manque de jugement, une inconscience, une parole et une 

 
38 D’après Constantin ZAHARIA, La parole mélancolique, une archéologie du discours 

fragmentaire. Chapitre II, la mélancolie à la lettre et dans tous les sens. [En ligne] 
 http://ebooks.unibuc.ro/filologie/melancolie/2.htm (Consulté le 12-4-2105) 
39 Yves BONNEFOY, Rimbaud par lui-même, Paris, Editions du Seuil, 1970, p. 151. 
40 Alexandre CULLERRE, Les frontières de la folie, Paris, Éd. J.-B. Baillière et fils, 

1888, p. 341. [En ligne] http://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k764108  
41 Emmanuel KANT, Critique de la faculté de juger, Paris, Vrin, 1993, p.205. 
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Fig. 10 Jérôme Bosch, 
Le portement de croix, 1510-1516.                
Peinture sur bois 76.7x73.5 cm.                   
Gand, Musée des Beaux-Arts. 

Le chariot de foin de Jérôme Bosch 
(1453-1516) est un symbole de la 
folie humaine. Elle forme une 
interprétation du proverbe 
flamand « le monde est une meule 
de foin dont chacun prend ce qu'il 
peut ». Bosch expose la duperie du 
diable qui guide une escorte 
formée de toute catégorie de gens 

du paradis terrestre vers les horreurs de l'enfer. Dans Le portement de croix 
(fig.10), Bosch montre que les mauvais sentiments mènent les hommes à la 
folie. Il donne à ses personnages un caractère grotesque voire bestial. De 
même, La nef des fous est une critique de la folie des hommes, toutes 
catégories confondues, qui oublient le sens religieux et succombent au 
péché. Il établit la relation entre « vice » et « folie » où l’envie, la gourmandise 
et l’alcool règnent à la place de la raison. Tout ceci sous le regard malveillant 
du diable symbolisé par le masque de chouette.  

Le Sabbat des sorcières de Goya fait partie des quatorze peintures noires, où il établit 
ses frayeurs et ses déceptions. Dans le folklore européen, le Sabbat représente, des 
assemblées nocturnes de sorcières qui font des cérémonies païennes, voire des 
orgies. Le diable est présent et personnifié par un bouc. Il préside la foule qui 
manifeste une dévotion craintive. L’absence de lumière traitée avec une palette 
restreinte suggère un pessimisme et une vision hallucinante et écœurante pleine de 
mystère et d’espace cauchemardesque. 

      « L’orgueil est une folie de l’esprit, et je crois qu'il peut être une cause de 
démence physique. Ce qui semble le prouver est que les fous rêvent presque 
toujours le pouvoir, et s’imaginent tous être de grands personnages, même 
rois ou papes »91. Dans son œuvre La tour de Babel dont le thème est tiré de la 

��
������ �/�R�X�L�V�� �G�H�� �%�2�1�$�/�'����Pensées sur les divers sujets et discours politique���� �W�R�P�H�� ������

�/�L�E�U�D�L�U�L�H�� �G�¶�$�G�U�L�H�Q�� �/�H�� �&�O�H�U�H���� �3�D�U�L�V���������������� �S�S���� ������������������ �>�(�Q�� �O�L�J�Q�H�@��
�K�W�W�S�V�������E�R�R�N�V���J�R�R�J�O�H���F�R�P���O�E���E�R�R�N�V�"�L�G� �$�=�J�'�]�8�R�E�3�X�4�&�����F�R�Q�V�X�O�W�p���O�H������������������������
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40                                                                                                    Elsa Ghossoub  

Genèse, Pierre Bruegel dit l’Ancien ou le Vieux (1525-1569) peint 
l'insignifiance et le danger de l'orgueil démesuré de l'homme, ainsi que la 
défaite de sa logique malgré son ingéniosité et son défi du divin. Après le 
déluge, l’homme décide d'édifier une tour capable d'atteindre le ciel ;  malgré 
sa grande assurance, il n'arrivera pas à finir ce qu’il a entamé.92  

      La colère cette courte folie93, la jalousie cette douleur physique qui 
dérape et la haine cette rancune très profonde, toutes sont des émotions qui 
touchent l’âme humaine. Spinoza n’a-t-il pas dit dans l’Ethique que «  nul ne peut 
avoir Dieu en haine ». Tous ces sentiments ne sont pas vraiment innocents, ils 
laissent des blessures et des résultats peut-être néfastes. Ainsi, la face demeure le 
miroir de l’âme. Le Brun est parmi ceux qui ont croqué les émotions telles : la 
colère, la jalousie, le mépris, la haine et tant d’autres. Il exprime Le désespoir en 
montrant un homme dans tous ses états se rapprochant de la bestialité par ses 
grimaces et sa coiffure.  

Dans Lucifer, Franz Von Stuck (1863-1928) figure le paroxysme de la haine. 
Il héroïse le mal à la manière des romantiques en créant un héros négatif. 
Lucifer, l’archange déchu, absorbé dans ses pensées, est assis dans un geste 
mélancolique dans un lieu sombre, et fixe l’observateur. La haine fait naître 
en lui l’envie de démolition. Le tableau illustre la ruse, la violence et la 
méchanceté du diable qui manigance pour engager la lutte contre l'humanité 
et, par le fait même, Dieu et ses anges. 

Dans son œuvre Scène de cuisine94, Michael Kvium (1955) montre une femme nue 
en colère qui étrangle une fille dans la cuisine. Il expose l’existence nue et la 
vulnérabilité humaine : cette femme qui sous le poids du travail et de la 
responsabilité perd toute raison et essaie d’étrangler sa propre fille95. 

Dans Les sept péchés capitaux, Otto Dix (1891-1969) représente les vices par un 
groupe de personnes furieuses et corrompues. L’artiste critique la situation 

 
92 De nos jours, des « savants » ambitionnent de créer un homme transgénique bourré de 

nanotechnologies pour éloigner, voire même abolir, les frontières de la mort de 
l'homme et le rendre « immortel ». Ils affirment aussi que les organismes 
génétiquement modifiés (OGM) sont la solution pour nourrir les neuf milliards d'êtres 
humains en 2050. Est-ce une nouvelle façon de s’égaler à Dieu ? Que dit-on alors du 
clonage ? 

93 HORACE, Epîtres, Paris, Les Belles Lettres, 1995, p. 48. 
94 Cette œuvre figure parmi d’autres sous le grand titre de catharsis. 
95 Claus HAGEDORN-OLSEN, Michael Kvium, Denmark, Faurschou, 1995, pp.8-9. 
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sociale et politique de son époque, notamment le manque de discernement 
de ses contemporains face à la montée du nazisme. Dans son œuvre L’Enfer 
(fig.11), Von Stuck figure le résultat et la conséquence des péchés. Il dessine 
dans une même œuvre les sept péchés capitaux symbolisés par sept 
personnes plongées dans le feu. L'enfer affleure comme un endroit de peine, 
de torture, de supplice douloureux, laborieux et torride où elles subissent le 
châtiment de leurs sacrilèges. 

Fig.11 Franz Von Stuck, 
L’Enfer, 1908.  
Huile sur toile, 128 x 209 cm.  
Collection Mugrabi. 

 

      L’homme qui s'adonne au 
péché plonge dans le 
désarroi et la confusion. De 
même l’homme qui tombe 

sous l’effet de la consommation incontrôlée de l’alcool, ou d’autres drogues, 
devient un « objet » parce qu’il perd sa liberté et tout contrôle sur son envie. 

La dépendance  

      Un nombre non négligeable d’artistes et écrivains a essayé de donner des 
impulsions complémentaires à leur créativité en se servant d’excitants 
comme l’alcool, l’absinthe, le haschich ou autre. Cherchent-ils à transcender 
leurs âmes, leurs émotions, leurs désirs en vue de se libérer et d'atteindre un 
degré de création non habituel ? Cherchent-ils à échapper à leur faiblesse ou 
aux critiques ? Considèrent-ils qu’ils trouvent la liberté en buvant sans 
modération l’alcool ? Pensent-ils ainsi se délivrer des chaines qui accablent 
leur imagination pour avoir davantage de créativité et productivité ? Il faut 
noter que ces intoxications artificielles peuvent avoir des répercussions 
destructives sur le rendu de leur travail puisqu’ils deviennent incontrôlables.  

Amedeo Modigliani (1884-1920) répétait : « j’ai besoin de flamme pour 
peindre pour brûler... Qu’importe si j’ampute ma vie quelques instants »96. 
Grand consommateur de peyotl, le peintre et le poète  Henri Michaux disait 

 
96 Jean ROUSSELOT, Les sources de l’art, La Médecine, Paris, Les éditions Pierre 

Amiot. A.V.J MARTIN- Ch. Testut, 1966, p. 258.  
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42                                                                                                    Elsa Ghossoub  

que les artistes qui utilisent des drogues ou des excitants sont à la recherche 
d’une ouverture « vers le dedans ». L’absinthe ou La Fée verte a été célébrée 
et immortalisée par des écrivains et artistes notoires tels Oscar Wilde, 
Rimbaud, Verlaine, Baudelaire, Hemingway, Edgar Poe, Velasquez, Manet, 
Picasso, Van Gogh et tant d'autres. Il y en a qui en ont même abusé. Elle a 
été interdite par plusieurs pays en Europe et aux Etats-Unis parce qu’elle 
provoque des hallucinations, des crampes, des convulsions et une 
détérioration irréversible des facultés mentales. Elle a même été accusée de 
générer de graves intoxications97 et d’avoir un effet abortif. Wilde en décrit les 
sensations et conséquences : « L'absinthe apporte l'oubli, mais se fait payer en 
migraines. Le premier verre vous montre les choses comme vous voulez les 
voir, le second vous les montre comme elles ne sont pas ; après le troisième, 
vous les voyez comme elles sont vraiment ».98  

Dans Les Buveurs (Los Borrachos), Diego Velázquez (1599-1660) mêle la 
mythologie à la vie quotidienne. Il montre Bacchus couronnant des ivrognes. 
Le peintre présente un discours sur les vertus du vin et sa capacité à consoler 
les gens des aléas de la vie quotidienne. Édouard Manet (1832-1883) peint Le 
buveur d’absinthe un véritable ivrogne aux valeurs expressives de la réalité 
contemporaine, dans un style clairement réaliste. Dans son œuvre L’Absinthe, 
Edgard Degas (1834-1917) représente un couple d’alcooliques, l’actrice et 
modèle, Ellen Andrée et, le peintre, Marcellin Desboutin assis au café de la 
nouvelle Athènes, place Pigalle, lieu de rencontre des artistes impressionnistes, 
devant deux verres de leur boisson préférée. On supposerait un document pris 
sur le vif. Si l’homme conserve une apparence éveillée, la femme, quant à 
elle, présente sur son visage tous les symptômes de sa dégénérescence 
alcoolique. La dissymétrie du cadrage met en accent leur isolement.  

Santiago Rusiňol (1861-1931) réalise deux œuvres : Avant la morphine 
montrant la lucidité et l’envie, et La morphine présentant le déséquilibre au 
lendemain du dopage. Il montre l’effet nocif de la drogue à travers l'image 
d’une femme allongée sur son lit, la chevelure déliée tombant vers le sol, et 

 
97 Elle contenait entre autres du méthanol, un alcool neurotoxique.  
98 Laurent BROMBERGER, Absinthe, au début, une boisson bourgeoise et 

montmartroise…, Histoire de l’absinthe, le 25 février 2009. [En ligne] 
http://www.paris-bistro.com/univers/cafes-et-histoire/histoire-absinthe (consulté le 15-
3-2105). 
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les mains crispées sur le drap ; l’artiste fait allusion à 
son propre morphinomanie.99 

Fig.12 Pablo Picasso 
Verre d'absinthe, 1914.  
Bronze peint avec cuillère à absinthe perforée, environ haut de 
20 cm.  
Musée National d'Art Moderne Paris. 

 

L'absinthe figure de manière notable aussi dans les 
premières œuvres de Picasso tel le Portrait of Angel 

Fernandez de Soto (Le buveur d’absinthe) ou même La Buveuse d'absinthe de sa 
« Période bleue » où il montre une femme vêtue de bleu, aux mains et doigts 
étirés, assise seule à une table dans un café, avec un verre d'absinthe devant 
elle. Il reprend le même thème aussi dans une sculpture cubiste le Verre 
d'absinthe (fig.12) qui est un portait médical de l’alcoolique abruti.  

Auguste Renoir (1841-1919) représente un verre d’absinthe sur son tableau 
Le déjeuner des canotiers; Ensor dans Les pochards peint l’alcoolisme dans les 
milieux défavorisés. Henri de Toulouse-Lautrec (1864-1901) peint Monsieur 
Boileau dégustant une absinthe. Et la liste est interminable. Chacun à sa 
manière a montré les effets joyeux ou nocifs de l’alcool. L’alcool peut être lié 
au plaisir, à l’angoisse, à l’oubli ou à l’amour. Le thème de l’amour forme à 
lui seul une matière fertile à l’art. 

L’amour fou 

     Jean de La Fontaine dans sa fable L’amour et la folie100 condamne la folie à 
servir de guide à l'« Amour ». Par son caractère irrationnel, l’amour fou attire 
les artistes de toute génération. Lucas Cranach l’Ancien (1472-1553) 
représente Salomé qui, avec un air impassible, tient la tête décapité de Saint-
Jean Baptiste posée sur un plateau.101 L’artiste montre la folie de l’amour et la 
mesquinerie.  

 

 
99  À la fin de XIXe siècle beaucoup de gens sont devenus dépendants de la morphine pour 

calmer leur douleur. Cf. ALEJANDRO, Art et médecine, Paris, Mengès, 2002, p.130. 
100 Jean de LA FONTAINE,  Fables,  Paris, Le Livre de Poche, 2002,  Livre XII, fable 14.  
101 Hérode épris de Salomé, obéit à son caprice: lui offrir la tête de Jean-Baptiste. 
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Fig.13 Emile Signol, 

 La folie de la fiancée de Lammermoor, 1850.                                                 
Huile sur toile, 116 ×111cm.                                                          
Tours Musée des Beaux-Arts. 

 

Le roman populaire La Fiancée de Lammermoor 
de Walter Scott a inspiré beaucoup d’artistes. 
Gaetano Donizetti en a fait son opéra Lucia di 
Lammermoor.  

Emile Signol (1804-1890) peint La folie de la fiancée de Lammermoor dans sa 
phase extrême. Il pousse le drame à son point culminant en représentant le 
paroxysme de la crise. Croyant être repoussée « par son amoureux Edgar 
Ravenswood, Lucy devient folle de désespoir et poignarde son époux, sir 
Arthur, le soir de leurs noces »102. Les habits et la main droite tachetés de 
sang, elle est  prise d’une peur animalière. Les yeux hagards, elle se 
recroqueville sur elle-même dans l’ombre, dans la cheminée de sa chambre 
essayant de se faire disparaître.103  

Pierre-Georges Jeanniot (1848-1934) présente sa Folle, montrant une folie 
douce et saisissante avec naturalisme. Elle est traduite par la présence des 
fleurs dans ses cheveux ainsi qu’une rose tenue dans sa main. Une jeune 
femme à demi-dénudée, vaguement souriante, à l’expression perdue mais 
paisible. Est-elle amoureuse ? 

Modigliani peint sa bien-aimée épouse Jeanne dans tous ses états et à l’infini. 
Cette femme a défié tout le monde et est restée avec lui, lui, l’artiste maudit. 
Elle est restée à côté de lui jusqu'à la fin de sa vie. Cette folle d’amour et de 
peinture le suivra dans la mort en se défenestrant.  

 
102 Walter SCOTT, La fiancée de Lammermoor, l’officier de fortune, traduction Auguste 

Defauconpret, bibliothèque électronique du Québec, ed. Paris Laffont, 1981, p.741. 
[En ligne] beq.ebooksgratuits.com/vents/Scott-Lammermoor.pdf ; Jean CLAIR, Crime 
et châtiment, Paris, Gallimard, 2010, p. 139. 

103Idem., Walter SCOTT, p.741-742 ; Idem., Jean CLAIR, p.139. « Là on trouva la 
malheureuse fille, assise ou plutôt blottie, comme un lièvre, dans son gîte, sa tête 
échevelée, ses vêtements déchirés et souillés de sang, ses yeux ternis et ses traits 
décomposés par les convulsions d’un violent paroxysme de démence ». 
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S’inspirant de ses liaisons passionnées et orageuses avec Alma Mahler, 
Kokoschka réalise Les fiancées du vent ou La tempête. Il peint un couple 
chaotique vivant un amour impossible emmené dans les remous d’une mer 
et d’un ciel orageux, une allégorie poétique wagnérienne. Notons qu’après sa 
séparation d’Alma, Kokoschka commande une poupée grandeur nature à 
son effigie.  

Dans Le malade d’amour, George Grosz (1893-1959) interprète un 
autoportrait où il se montre souffrant d’un chagrin d’amour, seul, la nuit dans 
un café où il n’y a qu’un chien recroquevillé qui n’est pas sans rappeler « le 
chien de Dürer ». Un squelette, une arête de poisson et un revolver au-
dessous d’un cœur rouge figurent la mort.  

   Conclusion 

 Cette série d’œuvres évoquées n’est qu’un spécimen dans la représentation 
de la folie dans l’art et notamment dans la peinture. Il est certain qu’un grand 
nombre d’artistes présentent des difformités psychiques mais cela ne permet 
pas de poser indéniablement le diagnostic d’aliénation mentale. Il peut s’agir 
plutôt d’une névrose plus ou moins prononcée. Il y a beaucoup d’artistes 
aussi qui étaient en bonne forme et santé, parmi eux Raphaël ou Franz Hals. 
Effectivement, une grande maladie peut être une épine dans le talon de la vie 
artistique, puisqu’il est reconnu que la grande partie de la production et 
productivité se passe durant la phase saine. Durant les grandes crises, les 
capacités psychiques du malade sont limitées ; comment peut-il alors produire et 
par le fait même créer. La sculptrice Camille Claudel n’a-t-elle pas arrêtée de 
créer lorsque la maladie envahit sa personnalité ?  De même, Antonin Artaud 
 (1896-1948) ne produisait que durant les phases de rémission.  

    Sur l’évolution et le futur de la créativité chez l’artiste souffrant de 
crises psychiatriques, les études ont montré que les symptômes positifs 
augmentent la créativité alors que les symptômes négatifs diminuent la 
créativité. De nos jours, il est bien connu et admis que l’art « traite » la folie 
par la discipline médicale appelée « l’art thérapie » qui est la résultante du 
mouvement Art brut104. L’art libère, apaise, calme et aide « la folie » mais ne 

 
104 Notons que « l’art thérapie » s’intéresse plus à l’individu créateur qu’à son œuvre, 

contrairement à « l’art brut » où seule l’œuvre a de l’importance.  
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la guérit pas. Deux exemples d’aliénés psychotiques méritent d’être retenus : 
Joseph Wölfli (1864-1930) qui a dessiné pendant vingt ans dans sa cellule 
asilaire des images d’une vie chimérique et Aloïse Corbaz (1886-1964) qui a 
célébré des personnages princiers et des héroïnes historiques aux yeux bleus 
sans pupilles et qui avait la manie de se laver les mains très soigneusement 
après avoir achevé une œuvre105. Même quand elles produisent, ces 
personnes ne peuvent pas être considérées comme « artistes » parce qu’elles 
ne sont pas conscientes de ce qu’elles font et n’ont pas vraiment un message 
artistique ou plastique. D’ailleurs Wölfli, lui-même, avait déclaré qu’il ne se 
sentait pas vraiment l’auteur de ce qu’il fait. De même, ces producteurs ne 
postulent pas, ordinairement, le statut d’artiste et encore moins de génie.  

    Il est impératif et indéniable que l’artiste agisse pour des raisons 
esthétiques ou autres. Par contre, « le fou » agit seulement par nécessité. 
L’artiste recherche son être à travers  son expression artistique. Theo van 
Gogh dit après la mort de son frère « …grand artiste, il n’y avait que deux 
buts à ta vie, l’humanité et l’art. Et que c’est l’art que tu chérissais au-dessus 
de tout, qui te ferait vivre encore »106. L’art est le but de chaque artiste. À la 
différence du malade psychopathe, l’artiste a une capacité d’abstraction que 
l’autre n’a plus. L’artiste, conscient de son état, puise son inspiration de sa 
propre peine et maladie qui demeurent des sources inépuisables à l’art. À 
travers sa maladie, l’artiste a quelque chose à raconter, à dire et même à 
partager. L’artiste a cette capacité de rendre publique ses peines, ses 
faiblesses et même ses obsessions. Son authenticité est garante de la portée 
planétaire de son œuvre. L’inspiration n’est en fait que la résultante de 
l’étude et de la recherche, qui une fois mûries, se divulguent en œuvre d’art. 
N’est-ce pas ce que Renoir a dit : « Ce dessin m'a pris cinq minutes, mais j'ai 
mis soixante ans pour y arriver »107.  

 
105 Op.cit., Jean ROUSSELOT, p.267. 
106 Judith PERRIGNON, C’était mon frère … Theo et Vincent van Gogh, Paris, folio, 

2009, p.180. 
107 Didier HALLEPEE, Jean-François GUEDON, Coralie GRIMAUD, Histoire de l'Art 

par les citations: Les Beaux-Arts dans la culture générale, Paris, collection culture, 
2014, p. 272. [En ligne]  

https://books.google.com.lb/books?id=ak2SBwAAQBAJ&pg=PA272&dq#v=onepage&
q&f=false  
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Chaque artiste doit être conscient de ce qu’il fait et où il va, sinon il ne peut 
pas acquérir le titre d’artiste. À la différence du  fou, l’artiste est responsable 
de ses actes et par le fait même de ses œuvres. Il est conscient du message 
qu’il émet face à un observateur qui reçoit. La créativité renvoie à la capacité 
d’engendrer et d’exécuter des productions originales adaptées notamment à 
certaines contraintes d’un milieu, d’un obstacle, et d’un labeur.  

    Finalement, si la folie est acceptée dans le domaine de l'art, c’est qu’il reste 
le moyen d'expression où l’homme peut tout dire et tout montrer sans trop 
de contrainte.  Ce qui est certain c’est que les créateurs ne sont pas des 
malades mentaux. Et si le « fou » est, par moments, producteur, c’est pour se 
soigner ou plus spécifiquement pour apaiser et calmer sa tourmente, sans 
plus. L’envie de créer est déclenchée pour exprimer la souffrance et le mal 
être. Dans ce sens, c’est l’art qui soigne la folie et non le contraire. D’ailleurs 
aucune création artistique n’exige d'être fou. Et comme le psychiatre 
Alexandre Cullerre l’a bien dit : « […] si quelques personnages remarquables 
sont devenus effectivement aliénés, le fou devenu subitement un homme de 
génie est encore à naître »108.   

 
108 Op.cit., Alexandre CULLERRE, p. 340. 
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